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enville
Piscines
Pannoux : 16 h 30 à 19 h.
Du Parc : 16 h 30 à 19 h.

Patinoire
20 h 30 à 23 h.

Bibliothèques
Bibliothèque
municipale : de 11 h à
18 h.

Bibliothèques La Clé des
Champs (Résidences) et
des Glacis du Château :
de 15 h à 18 h.

Météo
Prévisions à 7 jours
de Météo France Belfort :
08.99.71.02.90 ou 3250
(0,34 €/mn).

Offices religieux
14 h : Andrée Monnier
née Stempflé, 81 ans,
église de Rougemontle
Château.

Nous contacter
Rédaction
18 faubourg de France, BP
20409, 90000 Belfort

(9 h à 12 h et 14 h à 20 h)

Tél. 03.84.21.07.32.

Fax 03.84.22.14.29.

Site internet : estrepublicain.fr

Courriel :

lerredacbel@estrepublicain.fr

Compte Twitter :

@LEstRepBelfort

Publicité
18 faubourg de France, BP
20409, 90000 Belfort

(9 h à 12 h et 14 h à 18 h)

Tél. 03.84.21.48.90.

Fax 03.84.54.03.40.

Courriel :

lerpubbel@estrepublicain.fr

Petites annonces
(9 h à 12 h et 14 h à 18 h)
Tél. 03.84.28.25.91
ou 03.84.28.25.61.
Fax 03.84.54.03.40.
Courriel :
lerpabel@estrepublicain.fr

Abonnements
Territoire de Belfort
uniquement
(9 h à 12 h et 14 h à 18 h)
Tél. 03.84.21.07.32.
leraccueilbel@estrepublicain.fr

Autres éditions
03.83.59.08.08.

Portage à domicile
(le matin uniquement)
Secteur Belfort et Couronne :
03.63.41.94.90.
Secteur HauteSaône :
03.84.30.16.56.

degarde
Médecins de garde : 3966.
Samu : 24 h/24, tél. 15.
Centre hospitalier :
tél. 03.84.98.80.00.
Ambulances : 24 h/24,
tél. 03.84.28.35.35.
Pompiers : tél. 18.
Pharmacie : tél. 3237
(n°audiotel 0,34 € TTC/min)
ou www.3237.fr ; en cas
d’impossibilité, tél. 15.
Alcooliques anonymes :
tél. 06.62.86.13.64.
Croix bleue de Belfort :
réunion tous les vendredis
à 20 h 30, au centre

socioculturel des Barres et du
Mont, 26 avenue du Château
d’Eau à Belfort.
tél. 03.84.28.97.28
ou 06.76.17.30.99
ou 06.11.42.17.82.
Soutien des familles
de malades psychiques :
messagerie et RV
au 03.84.22.20.84.
Diabel (amélioration
de la qualité de vie
des diabétiques) : centre
hospitalier, service
d’endocrinologie, 14 rue
de Mulhouse, BP 499, 90016
Belfort Cedex,
tél. 03.84.98.54.12.
SOS Amitié :
tél. 03.81.98.35.35.

Festival EntreVues Rencontres Cinéma etHistoire

Imagesmanquantes
DEPUIS DIX ANS, le Festi
val EntreVues et le labora
toire IRTESRECITS de
l’Université de technologie
de BelfortMontbéliard
(UTBM) organisent les ren
contres Cinéma et Histoire :
« La philosophie est de pro
poser un regard croisé entre
une dimension artistique,
esthétique et une dimension
scientifique, historique »,
explique Laurent Heyber
ger, maître de conférence en
histoire contemporaine à
l’UTBM.

Le principe : une program
mation de cinq ou six films
autour d’une thématique et
la présence de spécialistes
(universitaires, critiques…)
pour introduire les séances
puis débattre avec le public.
En partenariat avec Priska
Morrissey, maître de confé
rences en études cinémato
graphiques à l’université
Rennes 2HauteBretagne,
il propose de se pencher cet
te année sur le thème « ima
ges manquantes ». Une réfé
rence au film du même nom
de Rithy Panh, présenté au
dernier festival de Cannes.
Pour évoquer son enfance
sous le régime des Khmers
rouges, le réalisateur utilise

de petites figurines de terre
cuite. Un moyen de recréer
l’image manquante.

Dans « Au nom du père, de
tous, du ciel » de MarieVio
laine Brincard et « Sonatu
besNyanza » d’Arnaud
Sauli, le génocide rwandais
est raconté non à travers des
images d’archives, mais via
des témoignages de victi
mes… dont l’image est par

fois absente.
L’image manquante peut

aussi être celle que l’on ne
veut pas montrer. Laurent
Heyberger rappelle la posi
tion « très radicale » de
Claude Lanzmann, dont
l ’ e x e m p l e t y p e e s t
« Shoah », où il se refuse à
utiliser des images d’archi
ves : « Claude Lanzmann
avait dit que s’il trouvait des

films d’époque tournés par
les nazis et montrant les
chambres à gaz, il les détrui
rait. Pour lui, les images sont
“sans imagination. Elles pé
trifient la pensée et tuent
toute puissance d’évocation.
“L’historien Georges Didi
Hubermann a écrit “L’image
malgré tout “pour s’opposer
à cette vision ».

Pourtant, dans son dernier

film « Le dernier des injus
tes », présenté lui aussi à
Cannes et qui sera projeté à
EntreVues, Lanzmann utili
se des images d’archives, ce
qui a « surpris un peu tout le
monde », note Laurent Hey
berger.

Du « trou de mémoire au
trop de mémoire ». L’image
est parfois surabondante
mais il faut alors s’interroger
sur son statut. Deux films
évoquent cette question :
« Vidéogrammes d’une ré
volution » d’Harun Farocki
et Andrej Ujica, sur la révo
lution de 1989 en Roumanie
et la manière dont elle a été
couverte par les médias, et
« Loin du Vietnam », œuvre
collective interrogeant la
portée médiatique du con
flit.

EmilieBROTEL

W Rencontres Cinéma et
Histoire, mardi 3 et mercredi
4 décembre. Les films sont
précédés d’une conférence
introductive (20 mn) et suivis
d’un échange avec le public
(15 mn). Programme des
projections sur www.festival
entrevues.com

Lire aussi le reste du programme
du jour en Pages Région.

K « Le dernier des injustes », de Claude Lanzmann, fait partie de la programmation de ces Rencontres.
Photo DR

Pascal Peugeot
Directeur de zone chez ISS EspacesVerts

«Nous sommes soumis aux variations de la
nature et nous devons adapter notre
programmede plantation »

 « À la SainteCatherine,
tout bois prend
racines », mais la saison
n’estelle pas très en
retard cette année ?
 Oui, certains arbres ont
encore leurs feuilles, ce qui
est très inhabituel pour cette
période de l’année. Le dicton
de la SainteCatherine,
toutefois, nous vient d’un
temps où l’on plantait les
arbres racines nues. Ce n’est
plus comme cela que nous
travaillons aujourd’hui. Les
arbres arrivent avec une
motte de 500 kg à une tonne
dans laquelle se trouvent les
racines. Avec ce système,

nous pouvons planter jusqu’à
fin mars, c’estàdire pendant
la période où la sève est
descendue dans les racines.
Nous évitons simplement les
périodes où le sol est gelé ou
saturé en eau.
 Les conditions
météorologiques vous
perturbentelles tout de
même ?
 Absolument. Nous avons
connu plusieurs périodes
exceptionnelles ces derniers
mois. Une tropgrosse arrivée
d’eau, liée aux fortes
précipitations, a fait mourir
les arbres que nous avions
plantés rue du PontNeuf,

près de la gare. Les fosses se
sont transformées en regard.
Nous en avons tiré les
conséquences : replanter de
nouveaux arbres et modifier
le système de drainage pour
le reste du programme. Nous
avons aussi dû modifier
l’ordre des plantations :
certains arbres ont encore
des feuilles et nous ne
pouvons pas les déplacer. Par
ailleurs, nous évitons les
plantations en début de
semaine afin qu’il y ait le
moins de temps possible
entre le départ des
pépinières et la plantation à
Belfort.

Ph.P.

Entreprises
Conférence du réseau d’entrepreneurs Oxygène
La prochaine conférence du réseau d’entrepreneurs
Oxygène, aura lieu le jeudi 12 décembre à 17 h, au BGE FC, 6
B rue du Rhône, à Belfort, sur le thème « Création d’un site
internet, les bonnes questions à se poser ».

 Un site internet : pourquoi ?

 Un site internet : pour qui ?

 Que recherche le visiteur du site en parcourant mes
pages ?

 Comment vatil chercher mon site internet ?

 Qu’estce que mon site a de plus que celui de mes
concurrents ?

 Hébergement et nom de domaine, à qui m’adresser ?

 Au niveau technique, quels outils Word press, Joomla… ?

Intervenant : Thomas Fichter, Créafix.

Participation gratuite, inscription obligatoire.

W Pour toute information ou inscription : BGE FrancheComté

Antenne Aire urbaine, Virginie Barrand, tél. 03.84.57.03.18 ;

virginie.barrand@bgefc.org

Urbanisme 272 arbres auront été plantés d’ici la fin dumois dans le cadre des travauxOptymo 2

Plantationsà la chaîne
DANS CERTAINS SEC
TEURS, comme le boule
vard Carnot, les arbres de
plusieurs mètres de haut ont
pris naturellement leur pla
ce, au point qu’on ne les re
marque pas forcément et
qu’il faut faire un effort pour
se souvenir qu’il n’y en avait
pas avant les travaux.
Ailleurs, les plantations de
vraient être davantage re
marquées : 14 tilleuls d’une
trentaine d’années et d’une
dizaine de mètres de haut
vont être plantés la semaine
prochaine rue Clemenceau.
Un cèdre d’Atlantique, dont
le tronc fera plus de six mè
tres de circonférence, sera
installé place Rabin.

Au total, ce sont 272 arbres
qui doivent être plantés d’ici
le 20 décembre. 115 ont été
abattus au cours des diffé
rentes phases des travaux.
« Le solde des plantations
est donc de 157 arbres en
plus dans les rues de Bel
fort » avance Christian
Proust, président du SMTC,
dont le syndicat mixte a fi
nancé les plantations à hau
teur de 1,3 million d’euros.
Le coût de la plantation du
cèdre d’Atlantique, par
exemple, est de l’ordre de
7.500 euros.

Adjointe au maire, Céline
Raigneau insiste, elle, sur la
philosophie de l’opération :
« La présence des arbres a
été pensée dès le début du
projet, en prenant en consi
dération leurs besoins ».

6.000 t de terre
dans les fosses

Le plus impressionnant,
en effet, ne se voit pas. Pour
chaque arbre planté, une
fosse d’une quinzaine de m3

a été aménagée pour ac
cueillir une terre locale mé
langée à des pierres afin
d’assurer un bon drainage.
Outre les arbres, il a donc

fallu apporter 6.000 t de ter
re pour les planter. Les es
sences choisies se plaisent
dans une terre basique com
me le tilleul, le cèdre, le fé
vier d’Amérique, l’érable,
l’arbre aux 40 écus, le so
phora du Japon, le tulipier
de Virginie, le cerisier, l’aul
ne, le peuplier noir etc. Les
arbres proviennent de pépi
nières situées en Belgique,
en Bresse et à Chambéry.
Une grosse partie des plan
tations se fera de nuit pour
gêner au minimum la circu
lation automobile. L’opéra
tion la plus importante se
déroulera place de la Résis
tance (109 arbres), en quatre

phases à partir de jeudi.
Le projet végétal est

l’œuvre de l’architecte pay
sagiste strasbourgeois Al
fred Peter. Une bonne partie
des arbres a déjà plusieurs
dizaines d’années. Ils pren
dront encore quelques mè
tres et s’épaissiront avec le

temps.
Des sondes ont été mises

en place pour surveiller les
différentes espèces plantées
à Belfort. « Les indications
seront relevées chaque se
maine pour ajuster, notam
ment, l’humidité » explique

Barbara Jakubik, architecte
paysagiste au cabinet Peter.

L’entretien des arbres re
lèvera de la compétence de
la Ville de Belfort. Il se tra
duira, principalement, par
des opérations de sur
veillances régulières.

PhilippePIOT

K Plantation d’un aulne devant la gare de Belfort, au bas de la rue du PontNeuf, hier aprèsmidi. Photo Xavier GORAU

K Autre nouveauté : l’apparition depuis vendredi des autos en libre
partage d’Optymo. Le service est en phase de test, avec une
cinquantaine de testeurs volontaires pour 28 véhicules. Ph. VADAM


